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SERVICE PASTORAL DES MIGRATIONS DU DIOCESE DE TOURNAI 

Proposition de balises pour l’année de refondation ou après la refondation 

 

La réponse personnelle et la réponse d’Eglise à l’interpellation de Notre Seigneur se trouvent 

au cœur de la Pastorale des Migrations : « Car j’ai eu faim, et vous m’avez donné à 

manger ; j’ai eu soif, et vous m’avez donné à boire ; j’étais étranger, et vous m’avez 

accueilli… » (Mat 25 : 35). 

Introduction 

Face aux résistances à l’accueil des réfugiés, notre Evêque, Monseigneur Guy Harpigny, 

souligne : « Les chrétiens qui essaient de vivre de l’Evangile n’ont pas à mettre des barrières 

entre les gens pour protéger un soi-disant confort. Les chrétiens lisent la Bible « en entier ». 

Ils sont attentifs à ce que Jésus a enseigné. Ils ont pour paradigme le témoignage des 

apôtres ! Tout le monde est le bienvenu pour vivre de l’Evangile, certes. Mais nous avons 

d’abord à exercer notre mission, le premier commandement, celui d’aimer Dieu ; le second, 

qui lui est semblable, d’aimer le prochain, quelles que soient ses convictions, tout simplement 

parce que chaque être humain est créé à l’image de Dieu ! » 

Appel de l’Evêque de Tournai 7 septembre 2015 

 

I. Notre mission : 

Le Service Pastoral des Migrations est un service diocésain dont la mission comprend 

différents axes : 

1. Aider à accueillir, écouter, soutenir, accompagner humainement, spirituellement, 

administrativement les migrants quelles que soient leur situation, leurs origines, qu’ils soient 

ou non croyants. 

2. Sensibiliser les communautés catholiques locales à l’accueil de l’étranger à travers des 

activités diverses : par la célébration de la Journée Mondiale du Migrant et du Réfugié ou par 

d’autres activités au niveau de l’Unité Pastorale ou de la société (avec les associations 

portant le même souci). 

3. Favoriser le « vivre ensemble » dans les paroisses, les Unités Pastorales, les quartiers, 

dans le respect de nos différences culturelles. 

 

II.  Une pastorale portée par l’Eglise locale : 

La formule « Eglise de communion » exprime le cœur de notre réponse à la question de la 

migration, car c’est dans l’engagement à la communion que se rencontrent profondément 

l’accueillant et l’accueilli. (…). Dans une « Eglise de communion », l’Eglise locale devient 

pastoralement responsable à tous les niveaux, dans toutes ses structures et activités, envers 

toute personne qui veut vivre sa foi. La responsabilité pastorale incombe à l’Eglise locale qui, 

par la mission inhérente à sa catholicité, est appelée à accueillir et à créer la communion. Dès 

lors, elle tiendra compte de la diversité et de la spécificité de ses fidèles, de ses assemblées, 

de leurs besoins » (Olivier Fröhlich, Eglise de Tournai, Septembre 2014). 
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� Pastorale d’accueil et de communion 

La pastorale des migrations a pour objectif d’accueillir les personnes venues d’ailleurs et de 

leur offrir un espace d’expression de leur foi, avec fraternité, dignité et dans le respect de la 

diversité. Cette pastorale permet de tisser des liens de communion entre les migrants et la 

communauté locale.  

� Pastorale de rencontre interculturelle 

La pastorale des migrations se veut un cadre idéal où les valeurs d’interculturalité trouvent 

leurs moyens d’expression dans la liberté intérieure et dans la convivialité.  

� Pastorale pour redonner à l’homme sa dignité 

La pastorale des migrations, dans le souci de développer cette attention envers les 

personnes fragilisées par le mépris et les injustices sociales, veut élargir son champ d’action. 

Là où les droits de l’homme sont menacés, les chrétiens doivent se lever au nom de 

l’évangile, de la justice et de la fraternité. 

 
 

III.  Pistes, balises ou actions pour la mise en œuvre de cette pastorale 

 

1°. Avoir des personnes-de référence-migrations 

Notre projet est d’avoir dans chaque Unité Pastorale, « une personne-de référence-

migrations ». Cette personne pourra porter avec son équipe le souci de cette problématique, 

établir le lien entre le Service Pastoral des Migrations, l’Unité Pastorale, le clocher et toutes 

les personnes issues des migrations qui passent parfois inaperçues parmi nous.  

La personne de référence travaille en lien avec la personne relais du clocher et les autres 

membres du Conseil Pastoral de l’Unité pastorale. Elle repère les nouveaux venus, découvre 

toutes ces personnes qui, parfois discrètes, sont pourtant porteuses d’énergies nouvelles 

susceptibles de redynamiser nos communautés. 

Les « personnes-relais–migrations » informeront dans la mesure du possible les nouveaux 

venus de ce qui existe dans l’Unité Pastorale, elles essayeront de créer des liens entre eux et 

avec les différents services de l’Unité Pastorale (service social, catéchèse, etc…), elles les 

inviteront  à s’engager là où ils peuvent en vue de valoriser leur apport « Nul n’est étranger 

dans l’Eglise ». 

2°. Intégrer la dimension d’interculturel dans notre pastorale. Construire ensemble quand 

l’occasion s’y prête une célébration qui prend en compte la diversité de l’assemblée tout en 

respectant l’Eglise d’accueil : proposition d’une lecture, d’une prière universelle ou d’un 

chant dans une autre langue, ou encore proposition de gestes symboliques qui peuvent 

exprimer notre attention envers les nouveaux arrivants. 

3°. Former et s’informer sur les migrations : Le Service Pastoral des Migrations veillera à 

mettre en place des temps de formation, de réflexion, dans une société où les discours sur 

les migrations ont besoin de s’appuyer davantage sur des sources croisées et crédibles. 
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Il aidera à offrir des espaces où la parole se libère, des moments où les chrétiens de nos 

paroisses peuvent entendre des témoignages des réalités vécues par les personnes venues 

d’ailleurs qui intègrent nos assemblées. Il tâchera de mettre à la disposition des acteurs de 

terrain des outils d’animation, des clefs d’analyses des situations… 

4°. Favoriser un accueil fraternel : Oser l’accueil en favorisant les échanges, la découverte 

mutuelle et en exploitant la richesse des différences dans le discernement et l’amour. 

Développer notre élan de générosité dans un effort continuel de cultiver l’attention envers 

les nouveaux venus qui vivent parmi nous, leur offrir un sourire, une parole constructive, 

bienveillante et fraternelle. 

Porter un regard positif sur les migrants tout évitant de céder à la tentation facile des 

amalgames, car accueillir de nouvelles personnes au sein de nos communautés de vie, c’est 

s’ouvrir aux nouvelles idées, énergies, dynamismes et talents. 

Rester vigilants et résister à la mise en concurrence des pauvres et des précaires entre eux 

afin de promouvoir les valeurs d’accueil et d’hospitalité pour toutes les personnes en 

précarité. 
 

5°. Sensibiliser les membres de la communauté locale aux besoins des nouveaux arrivants, 

les inviter à aider ces derniers à y faire face sans que cela devienne un assistanat. Proposer 

l’intégration à la vie du clocher, de l’Unité Pastorale, du diocèse et même à la vie sociale. 

Offrir des moments pendant lesquels les gens se découvrent mutuellement sans barrières. 
 

6°. Mener des projets ensemble, participer aux évènements, s’engager dans des actions 

ponctuelles où se rencontrent Belges et nouveaux venus. Valoriser l’apport de ces nouvelles 

personnes dans des projets communs de la vie de nos clochers ou même de la société.  
< 

7°. Cultiver le souci du respect de la dignité et des droits fondamentaux de tout être 

humain sans aucune distinction de culture, de race, de religion, d’origine. Approcher toute 

personne comme frère et sœur en humanité pour découvrir, ensemble, les droits et devoirs 

des uns et des autres. 

8°. Accompagner ceux qui sont accueillis dans la nouvelle vie, marcher ensemble. Vivre la 

communion dans la diversité, c’est essayer de se joindre à l’autre pour marcher à ses côtés 

et aller là où il va en même temps que lui. C’est en envisageant des cadres de rencontres et 

d’échanges permettant à chacun de s’exprimer dans une dynamique d’action collective 

qu’on accompagnera au mieux les personnes venues d’ailleurs dans nos paroisses. 

 

IV. Vous désirez soutenir le travail du Service Pastoral des Migrations ? 

Vous pouvez rejoindre le travail de la pastorale des migrations comme bénévole, soit dans le 

diocèse, soit dans les Unités Pastorales, soit dans les structures sociales existantes. 

 

Contact :  

Service Pastoral des Migrations (SPM) : Maison Diocésaine de Mesvin, Chaussée de 

Maubeuge 457 - 7024 Ciply 

Claude Musimar, responsable : musimarclaude@gmail.com – 0474 381 750 

Carine Ntela, AeP (secrétariat du SPM) : carine.ntela@evechetournai.be – 0477 560 552 


